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Résumé exécutif 

Le projet Signature innovation de la MRC de Papineau, l’Agro Lab Petite Nation (Agro 

Lab), est né à la suite du lancement, au printemps 2020, du troisième volet du Fonds 

Régions et Ruralité (FRR3) du ministère des Affaires municipales et de l’Habitation 

(MAMH). Grâce à une enveloppe financière totale de 1 480 000 $, issue du financement 

du FRR3, d’une contribution de la MRC et d’un soutien additionnel du ministère de 

l’Agriculture, des Pêcheries et de l’Alimentation du Québec (MAPAQ), la MRC a choisi de 

développer une démarche innovante visant à renforcer la durabilité et la résilience de 

son système agroalimentaire. 

Le projet s’est construit à partir d’une importante mobilisation du milieu, notamment 

grâce à un Forum sur l’agriculture et l’alimentation ayant réuni près d’une centaine de 

personnes participantes issues des secteurs agricole, communautaire, institutionnel, 

politique et citoyen. Les réflexions issues de cette démarche ont mené à l’adoption 

d’une approche de laboratoire vivant permettant l’expérimentation, l’apprentissage 

collectif et l’adaptation continue des interventions. 

La gouvernance du projet s’est appuyée sur le comité de suivi du PDZA, devenu comité 

directeur de l’Entente Signature innovation et bonifié par des personnes représentantes 

de différents secteurs stratégiques. Cette structure multisectorielle, fondée sur des 

relations de confiance et une forte collaboration territoriale, a constitué un élément 

central du succès de la démarche. 

Depuis son lancement officiel en 2022, l’Agro Lab a soutenu huit projets innovants liés 

au développement agroalimentaire durable, représentant plus d’un million de dollars 

investis directement dans le milieu. Les initiatives financées ont touché divers enjeux 

tels que la sécurité alimentaire, les circuits de proximité, l’agroforesterie, la 

mutualisation des ressources et l’innovation agroenvironnementale. 

Au-delà des projets réalisés, la démarche a permis de créer une véritable communauté 

de pratique et un espace permanent de cocréation réunissant producteurs et 

productrices agricoles, organismes, institutions, élu·es et citoyens et citoyennes. 

L’événement annuel « La Mijoteuse » est devenu un moment clé de mobilisation de la 

communauté, de partage d’expériences et d’apprentissage collectif. 

Les résultats du projet dépassent les attentes initiales. L’Agro Lab a contribué au 

rayonnement de la MRC à l’échelle régionale, provinciale et même internationale, tout 

en renforçant les capacités du territoire à expérimenter de nouvelles approches de 

développement. Les apprentissages réalisés démontrent l’importance d’une 

gouvernance souple, d’un accompagnement soutenu des porteuses et porteurs de 

projets et de mécanismes favorisant la confiance et la collaboration. 
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Enfin, le document met en lumière l’importance d’assurer la pérennité de la démarche 

afin de consolider les acquis, poursuivre les apprentissages collectifs et maintenir les 

espaces de concertation développés au cours du projet. 
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Introduction 

Au printemps 2020, le ministère des Affaires municipales et de l’Habitation (MAMH) a 

annoncé la mise en place du troisième volet du Fonds Régions et Ruralité (FRR3), un 

programme visant à permettre aux MRC de développer des projets distinctifs et 

innovants en lien avec leur développement économique. Dans le cadre de cette 

initiative, la MRC de Papineau pouvait bénéficier d’un financement de plus de 1,1 million 

de dollars. À cette somme se sont ajoutées une contribution financière de la MRC ainsi 

qu’une subvention complémentaire du ministère de l’Agriculture, des Pêcheries et de 

l’Alimentation du Québec (MAPAQ), portant l’enveloppe totale disponible à 1 480 000 $. 

Au-delà de l’importance des sommes disponibles, cette opportunité représentait pour 

la MRC une occasion stratégique de réfléchir à son positionnement et aux leviers de 

développement les plus porteurs pour le territoire. Les travaux réalisés ont rapidement 

mis en lumière le potentiel du secteur agroalimentaire comme moteur de 

développement économique, social et territorial, notamment à par ses liens avec 

l’agrotourisme, l’agroforesterie, la sécurité alimentaire, la vitalité des communautés et 

l’innovation environnementale. 

La réflexion entourant le projet Signature innovation s’est amorcée dans un contexte de 

forte mobilisation régionale autour des enjeux alimentaires. Quelques mois auparavant, 

un Forum sur l’agriculture et l’alimentation avait réuni près d’une centaine de personnes 

à la Coopérative Place du Marché de Ripon afin d’échanger sur les enjeux, les défis et les 

opportunités liés au développement d’un système agroalimentaire plus durable. Cette 

démarche collective a permis de faire émerger une vision commune et de confirmer 

l’intérêt du milieu pour une approche collaborative et innovante. 

Afin d’accéder au financement du FRR3, la MRC devait d’abord déposer un avis d’intérêt, 

puis produire un devis détaillé de projet dans un délai d’un an. C’est dans ce contexte 

qu’a été développé le projet Signature innovation de la MRC de Papineau : l’Agro Lab 

Petite Nation. 

Pensé comme un laboratoire vivant, l’Agro Lab visait à créer un espace 

d’expérimentation, de collaboration et d’apprentissage collectif autour du 

développement d’un système agroalimentaire durable. Plutôt que de miser sur une 

démarche linéaire et entièrement prédéterminée, la MRC a choisi une approche souple 

et évolutive permettant de tester différentes initiatives, de documenter les 

apprentissages réalisés et d’adapter continuellement les interventions aux réalités du 

territoire. 

Le présent document retrace les principales étapes de préparation, de gouvernance et 

de mise en œuvre du projet. Il présente également les mécanismes de mobilisation 

développés, les projets soutenus, les apprentissages réalisés ainsi que les retombées 

observées pour le territoire et ses partenaires. 
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Préparation 

1. Rédaction de l’avis d’intérêt 

La MRC de Papineau a d’abord réuni l’équipe de développement du territoire afin 

d’amorcer une réflexion sur les principaux moteurs de développement économique de 

la région, soit la foresterie, le tourisme et l’agriculture. La réflexion entourant le choix du 

projet « Signature innovation » s’est appuyée sur la volonté de la MRC de se positionner 

comme un territoire innovant en matière de développement agroalimentaire durable. Il 

est rapidement apparu que le secteur agricole pouvait agir comme levier de distinction 

pour la région, non seulement dans le domaine agroalimentaire, mais également dans 

plusieurs secteurs clés du développement économique, notamment grâce à 

l’agrotourisme et à l’agroforesterie. 

Cette réflexion préliminaire s’est tenue environ deux mois après la tenue d’un Forum sur 

l’agriculture et l’alimentation, à la Coopérative Place du Marché de Ripon. Cet 

événement visait à échanger sur notre système alimentaire ainsi que sur les enjeux, les 

défis et les opportunités liés à l’amélioration de sa durabilité. 

Le comité de suivi du PDZA a également été consulté et mobilisé dans le cadre de cette 

démarche. À l’époque, ce comité était composé de : 

 trois productrices et producteurs agricoles issus de différents secteurs ;  

 un élu ;  

 un représentant de l’UPA ;  

 un représentant du MAPAQ ;  

 un représentant de la Table agroalimentaire de l’Outaouais ;  

 l’agente de développement chargée de la mise en œuvre du PDZA. 

 

2. Rédaction du devis 

Les différentes étapes de rédaction du devis ont principalement mobilisé le comité de 

suivi du PDZA, qui deviendrait par la suite le comité directeur de l’Entente Signature 

innovation. 

À la suite du Forum sur l’agriculture et l’alimentation, une cartographie du système 

agroalimentaire local a été réalisée à partir des données recueillies lors de l’événement. 

Un portrait du système agroalimentaire a ensuite été produit à l’été 2021. Parallèlement, 

une équipe de consultants en agroenvironnement a été consultée afin d’explorer 

différentes possibilités d’intervention. L’ensemble de ces travaux a permis d’établir les 

priorités d’intervention en vue du développement d’un système agroalimentaire durable. 
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Aucune consultation supplémentaire n’a été menée auprès des partenaires à cette 

étape, puisque les données recueillies lors du Forum étaient particulièrement riches et 

représentatives. Elles témoignaient déjà d’une forte mobilisation du milieu et d’un 

engagement clair envers le développement du système agroalimentaire du territoire. 

La réflexion entourant la rédaction du devis s’est ensuite orientée vers la forme que 

prendrait la démarche. Le système alimentaire et l’amélioration de sa durabilité 

constituent des enjeux complexes, influencés par une multitude de facteurs 

interdépendants. Certains de ces facteurs relèvent du champ d’action d’une MRC, 

comme l’aménagement du territoire, le soutien technique et financier ou encore le 

réseautage. D’autres, tels que les enjeux climatiques ou les cadres législatifs 

provinciaux et fédéraux, échappent toutefois à son contrôle. 

Dans ce contexte, il apparaissait difficile d’envisager une transformation du système 

agroalimentaire au moyen d’un projet linéaire et entièrement prévisible. C’est pourquoi 

l’approche du laboratoire vivant a été explorée puis retenue. Bien qu’il soit impossible 

de garantir les résultats en raison des nombreux facteurs externes et des interactions 

complexes entre ceux-ci, cette approche permet de réaliser des expérimentations, de 

les documenter et de faire émerger des apprentissages liés aux facteurs de succès et 

aux défis rencontrés, afin de pouvoir ensuite les partager. 

 

Mise en œuvre 

 

3. Comité directeur 

Afin d’éviter de sursolliciter des partenaires déjà fortement mobilisés dans le milieu, il a 

été convenu dès le départ de confier le rôle de comité directeur de l’Entente au comité 

de suivi du PDZA, plutôt que de créer une nouvelle instance de gouvernance. 

Pour répondre adéquatement à ce nouveau mandat, la composition du comité a 

toutefois été bonifiée par l’ajout : 

 d’un représentant du ministère des Affaires municipales et de l’Habitation 

(MAMH) ;  

 d’une personne représentant un organisme local œuvrant en sécurité ou 

autonomie alimentaire ;  

 d’une personne représentant le milieu environnemental ;  

 d’une personne représentant le secteur de la santé publique.  
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Le comité directeur a notamment pour mandat : 

 de recommander l’adoption du cadre de gestion ;  

 de recommander les orientations de l’Agro Lab ;  

 d’évaluer les projets soumis dans le cadre des appels de projets et d’en 

recommander la sélection ;  

 de s’assurer de l’atteinte des objectifs de l’Entente ;  

 de valider et recommander à la MRC les initiatives, projets ou interventions 

devant bénéficier du soutien financier prévu dans le cadre de l’Entente.  

Le comité est également appelé à recommander : 

 l’octroi de mandats professionnels liés à la documentation, à l’évaluation et aux 

communications du laboratoire vivant ;  

 la création et l’animation du laboratoire vivant ;  

 les activités de communication et de promotion de la démarche.  

Le comité directeur se réunit au besoin, avec un minimum de quatre rencontres par 

année et donne ses recommandations au conseil des maires de la MRC 

La composition multisectorielle du comité directeur, combinée aux relations de 

confiance développées entre ses membres, a constitué un facteur déterminant dans le 

succès du projet Signature innovation. 

D’une part, la diversité des secteurs représentés, tous liés de près ou de loin au système 

agroalimentaire, a permis de limiter les angles morts dans l’élaboration et la mise en 

œuvre du projet. Cette diversité a également favorisé un recrutement plus large et une 

promotion plus efficace des activités, les membres du comité étant actifs dans 

différents réseaux et milieux. 

D’autre part, les relations de confiance établies au fil du temps, appuyées par une 

collaboration soutenue et une attention portée à la qualité des échanges, ont contribué 

à des discussions constructives et pertinentes lors des rencontres du comité. Ce climat 

a permis à chacun d’exprimer librement ses préoccupations ou ses désaccords, 

facilitant ainsi l’identification et la résolution rapide des enjeux soulevés. 

 

4. Cadre de gestion 

La rédaction du cadre de gestion s’est déroulée de manière collaborative afin d’établir 

des règles claires concernant la sélection des projets, les critères d’admissibilité, les 

modalités de financement et les mécanismes de gouvernance. L’adoption de ce cadre a 
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facilité le travail du comité directeur et de la MRC en offrant une structure commune pour 

l’analyse et le suivi des initiatives financées, tout en conservant une approche 

suffisamment souple pour permettre l’adaptation et l’apprentissage en continu. Cette 

orientation apparaissait cohérente avec la nature même du projet, conçu comme un 

laboratoire vivant. 

Cette manière de procéder a facilité le démarrage et les premières étapes de mise en 

œuvre du projet. Toutefois, au fil de l’avancement des travaux, certains besoins de 

clarification et de précision ont émergé. Le cadre de gestion a ainsi été révisé en 2025 

afin d’intégrer les apprentissages réalisés et les bonnes pratiques développées au cours 

de la démarche. Cette flexibilité a permis au projet de demeurer cohérent avec les 

objectifs initiaux tout en favorisant l’innovation. 

5. Réalisation du projet 

La réalisation du projet s’est déroulée de façon très positive, au-delà des attentes 

initiales. Dès son lancement officiel à l’été 2022, la démarche a suscité un fort intérêt et 

une mobilisation importante du milieu. Un 5 à 7 de lancement a été organisé en août 

2022, suivi en décembre de la même année d’un lancement virtuel des différents 

chantiers de travail. 

En février 2023 s’est tenue une première rencontre de cocréation, qui prendra ensuite le 

nom de « La Mijoteuse ». Cet événement annuel est rapidement devenu un moment 

central de la démarche. Tenu à la Coopérative Place du Marché de Ripon, il a réuni 

chaque année près d’une centaine de participantes et participants provenant du milieu 

agricole, politique, communautaire et citoyen. Ces rencontres avaient pour objectif de 

présenter l’avancement des projets et de l’Agro Lab, de recueillir de la rétroaction, de 

faire connaître des initiatives inspirantes et de valoriser les réussites du milieu. 

Le premier appel de projets a été lancé en mars 2023, accompagné d’une rencontre 

spécifique destinée aux porteuses et porteurs de projets afin de les soutenir dans la 

préparation de leurs propositions. Une première évaluation des projets a eu lieu en avril 

2023. Une conférence de presse organisée en juin 2023 a permis d’annoncer les quatre 

premiers projets financés. Un cinquième projet s’est ajouté en décembre 2023, puis trois 

nouveaux projets ont été retenus au début de l’année 2026. C’est donc un total de huit  

projets soutenus dans le cadre du fonds Agro Lab en actions, pour un total de plus d’un 

million de dollars. 

L'Agro Lab s’est déroulé de manière très semblable à ce qui était prévu au devis initial. 

La principale évolution concerne la notion des quatre chantiers de départ, qui ont 

progressivement été transformés en grandes dimensions du système agroalimentaire 



10 
 

sur lesquelles les projets pouvaient intervenir. Cette adaptation a permis de conserver 

une plus grande souplesse dans le développement des initiatives soutenues. 

Tout au long de la démarche, un important travail d’accompagnement et de mobilisation 

a été réalisé auprès des porteuses et porteurs de projets. Aux deux mois, un sondage de 

suivi était transmis afin de documenter l’avancement des initiatives, les éléments 

facilitants ainsi que les défis rencontrés. Des rencontres bimestrielles ont également été 

mises en place entre la coordination de l’Agro Lab et les porteurs et porteuses de projets 

afin de développer une communauté de pratique, favoriser le partage d’expériences et 

renforcer les liens de confiance entre les participants et participantes. Ces rencontres 

ont aussi permis d’offrir différents mini-ateliers adaptés aux besoins exprimés, 

notamment sur le pitch de vente, le suivi de projets, la gestion des partenariats, la 

mobilisation et les communications. Ces mécanismes de suivi et d’accompagnement 

se poursuivent toujours aujourd’hui. 

La gestion du projet a été assurée à l’interne par la MRC. Une ressource externe a 

toutefois été embauchée afin de soutenir les travaux liés au suivi et à l’évaluation des 

projets et de l’Agro Lab lui-même. Les élus ont également démontré un leadership 

important dans la mise en œuvre de la démarche, notamment en acceptant d’y 

consacrer des ressources financières et en accordant leur confiance à une approche 

innovante et peu conventionnelle dans le contexte habituel de fonctionnement d’une 

MRC. 

Le comité directeur a joué un rôle actif à toutes les étapes du projet. Ses membres ont 

participé à l’évaluation et à la recommandation des projets, à la réflexion stratégique 

entourant la démarche ainsi qu’à l’organisation et à l’animation des différentes éditions 

de La Mijoteuse. Plus largement, la réalisation du projet a reposé sur l’implication 

concertée de nombreux acteurs du territoire, incluant les élus, le comité directeur, les 

organismes communautaires, les productrices et producteurs agricoles ainsi que 

plusieurs citoyennes et citoyens engagés dans les activités de cocréation et de 

mobilisation. 

D’autres partenaires gouvernementaux ont également contribué à la démarche. Le 

ministère de l’Agriculture, des Pêcheries et de l’Alimentation du Québec (MAPAQ) a 

notamment soutenu le projet financièrement et participé activement aux travaux du 

comité directeur. 

Les projets soutenus ont connu des parcours variés. Certains, comme les Paniers 

solidaires et la Petite-monnaie, ont connu un important succès et se poursuivent 

aujourd’hui sous une nouvelle forme à travers le projet Circuit solidaire, porté par 

l’Alliance Alimentaire Papineau depuis le début de 2026. Ce dernier vise à consolider et 

bonifier les deux initiatives initiales dans une approche solidaire pouvant soutenir des 
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démarches en sécurité alimentaire. D’autres projets ont généré des apprentissages 

importants malgré des défis de déploiement, notamment Points de chute du Marché de 

l’Outaouais et Plateforme agroforestière. Le projet Vinification durable, porté par 

l’ISFORT de l’UQO en partenariat avec le CREDETAO, poursuit quant à lui son 

développement jusqu’à l’automne 2026 après un démarrage plus lent. Enfin, deux autres 

nouveaux projets ont aussi été lancés en 2026 : Expérimentation de biostimulants et 

Entreposage mutualisé. 

Les projets toujours actifs se poursuivront jusqu’à la fin de l’automne 2026. Une dernière 

édition de La Mijoteuse, prévue en février 2027, viendra conclure officiellement la 

démarche et permettre le partage des principaux apprentissages issus du projet. 

6. Gestion budgétaire 

Le budget a été respecté. L’octroi d’une prolongation a permis de s’assurer de dépenser 

l’ensemble des sommes prévues. Les sommes allouées aux communications et à la 

tenue d’événement ont été moindres d’environ 50%, mais les sommes résiduelles ont 

été redirigées vers les appels de projets, et dans une moindre mesure, la documentation, 

ce qui fait que plus d’argent que prévu a été injecté directement sur le territoire et dans 

les actions concrètes, sans nuire au déroulement des initiatives. 

 

7. Autres commentaires et évaluation 

Dans l’ensemble, les résultats atteints dans le cadre du projet Signature innovation 

dépassent les attentes initiales. La démarche a permis non seulement de soutenir la 

réalisation de plusieurs projets concrets en agroalimentaire, mais également de créer un 

véritable espace de collaboration, d’apprentissage collectif et d’innovation territoriale. 

L’Agro Lab s’est progressivement imposé comme un lieu de convergence entre différents 

acteurs et actrices du système agroalimentaire, favorisant l’émergence d’initiatives qui 

n’auraient probablement pas vu le jour dans un cadre plus conventionnel. 

L’une des principales forces de la démarche a été l’adoption d’une approche 

volontairement souple et évolutive. Cette flexibilité a permis d’adapter les mécanismes 

de fonctionnement au fur et à mesure de l’avancement du projet, tant pour les initiatives 

soutenues que pour l’Agro Lab lui-même. Cette capacité d’adaptation a été 

particulièrement importante dans un contexte où plusieurs projets reposaient sur 

l’expérimentation et l’innovation sociale. Les relations de confiance développées entre 

les différentes parties prenantes ont également joué un rôle central dans le succès de la 

démarche. Elles ont permis d’aborder les défis rencontrés de manière constructive et de 

maintenir une forte mobilisation malgré les incertitudes inhérentes à ce type de projet. 
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Le suivi fréquent des projets a aussi constitué un élément déterminant. La combinaison 

de différents mécanismes de suivi — rencontres formelles et informelles, sondages, 

redditions de comptes intermédiaires et échanges continus — a permis aux porteurs et 

porteuses de projets et à l’équipe de coordination d’avancer avec davantage de 

confiance. Il était ainsi plus facile d’ajuster les pratiques en fonction des besoins 

observés sur le terrain. Avec le recul, l’adéquation entre les objectifs initiaux, les attentes 

et les résultats obtenus aurait pu être renforcée par une définition plus claire, dès le 

départ, de certains mécanismes d’évaluation et d’accompagnement. Toutefois, le 

caractère vivant et expérimental du projet nécessitait également de préserver une marge 

de manœuvre importante afin de permettre les apprentissages et les ajustements en 

cours de réalisation. 

L’accompagnement offert par le ministère des Affaires municipales et de l’Habitation 

(MAMH) a été apprécié tout au long de la démarche. La confiance accordée à la MRC 

dans la mise en œuvre d’un projet innovant et peu conventionnel a permis de développer 

une approche adaptée aux réalités du territoire et aux besoins des partenaires 

impliqués. Cette ouverture a contribué à créer un climat favorable à l’expérimentation et 

à l’émergence de nouvelles pratiques de collaboration. 

Le projet a également généré des retombées importantes en matière de rayonnement 

pour la MRC et pour l’Agro Lab lui-même. La démarche a permis de positionner la MRC 

comme un territoire innovant ayant fait preuve d’audace et de leadership politique dans 

le développement d’approches nouvelles en agroalimentaire. L’Agro Lab a notamment 

été présenté dans le cadre d’une conférence universitaire, lors d’un panel d’un 

important forum provincial sur les systèmes alimentaires territoriaux et dans les médias, 

incluant un journal à portée provinciale. La coordination du projet a aussi été invitée à 

titre de conférencière dans plusieurs événements tenus dans d’autres régions du 

Québec. 

Les projets soutenus ont eux aussi contribué au rayonnement du territoire. Plusieurs 

webinaires organisés autour des différentes initiatives ont attiré des participants 

provenant majoritairement de l’extérieur de la MRC. Le projet Petite-monnaie, en 

particulier, a bénéficié d’un rayonnement international par l’entremise d’articles, 

d’entrevues radiophoniques et diverses activités médiatiques, générant une visibilité 

positive pour l’ensemble du territoire. De leur côté, les initiatives comme les Paniers 

solidaires inspirent déjà d’autres régions du Québec souhaitant développer des modèles 

similaires. 

À plus long terme, le projet devrait contribuer à renforcer la résilience et la durabilité du 

système agroalimentaire local, tout en consolidant les liens entre les différents acteurs 

et actrices du territoire. Les apprentissages réalisés dans le cadre de l’Agro Lab, tant sur 

le plan des projets eux-mêmes que sur les mécanismes de collaboration et de 
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gouvernance, constituent des acquis importants pour le milieu. La création de réseaux 

de confiance, le développement d’une culture de collaboration et l’émergence d’une 

communauté de pratique représentent des retombées durables qui continueront d’avoir 

des effets au-delà de la période officielle de financement. 

Pour que l’Agro Lab puisse toutefois démontrer pleinement sa pertinence comme outil 

de développement d’un système agroalimentaire durable, sa pérennité devra être 

assurée. Il s’agit d’un chantier à long terme qui nécessite une certaine stabilité afin que 

les acteurs et actrices du milieu puissent continuer à s’y référer et que les retombées 

des projets puissent être observées sur le moyen et le long terme. Différents scénarios 

pourraient être envisagés pour assurer cette continuité. Peu importe le modèle retenu, 

certains éléments apparaissent essentiels à préserver :  

 des instances de consultation actives,  

 un comité directeur multisectoriel capable d’orienter la démarche,  

 la tenue annuelle de l’événement La Mijoteuse comme espace de rencontre et de 

mobilisation,  

 ainsi que des espaces d’échange réguliers entre les porteurs et porteuses de 

projets afin de poursuivre les apprentissages collectifs et le développement du 

sentiment d’appartenance à la communauté de pratique. 
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Conclusion 

 

Le projet Signature innovation – Agro Lab Petite Nation a permis à la MRC de Papineau 

de développer une démarche innovante et mobilisatrice en matière de développement 

agroalimentaire durable. En misant sur une approche de laboratoire vivant, la MRC a 

choisi de créer un espace favorisant l’expérimentation, la collaboration et 

l’apprentissage collectif plutôt que de chercher à appliquer des solutions prédéfinies à 

des enjeux complexes. 

Au fil de sa mise en œuvre, le projet a démontré qu’une approche souple, évolutive et 

ancrée dans les réalités du territoire peut générer des retombées significatives, tant sur 

le plan des projets réalisés que sur celui des relations entre les acteurs du milieu. L’Agro 

Lab a permis de renforcer les réseaux de collaboration, de soutenir l’émergence 

d’initiatives structurantes et de développer une culture commune autour de la durabilité 

du système agroalimentaire local. 

La mobilisation des partenaires, l’engagement des élus, le leadership du comité 

directeur ainsi que la confiance accordée aux porteurs et porteuses de projets ont 

constitué des éléments clés de la réussite de la démarche. Les mécanismes de suivi, 

d’accompagnement et de partage des apprentissages ont également contribué à créer 

un environnement favorable à l’innovation et à l’amélioration continue. 

Au-delà des résultats concrets obtenus pendant la durée de l’Entente, l’Agro Lab laisse 

en héritage des acquis importants pour le territoire : une communauté de pratique 

active, des collaborations renforcées, des outils et des apprentissages transférables 

ainsi qu’une capacité accrue à travailler collectivement sur des enjeux complexes. Les 

retombées du projet continueront vraisemblablement de se faire sentir au cours des 

prochaines années, notamment à travers les initiatives qui se poursuivent et les 

nouvelles collaborations qui en découlent. 

La pérennisation de cette dynamique représente maintenant un enjeu central. Le 

maintien d’espaces de concertation, d’activités de mobilisation comme La Mijoteuse et 

de mécanismes de soutien à l’expérimentation permettra de consolider les acquis 

réalisés et de poursuivre le développement d’un système agroalimentaire plus résilient, 

durable et ancré dans les réalités de la MRC de Papineau. 


